
Jésus aimait-il la moutarde ? (la foi, si vous l'aviez comme une graine de moutarde...)
Savait-il que l'on ferait des moutardes savoureuses comme celle qu'on nous a apportée de
Brive-la-Gaillarde la semaine dernière ? Jésus aurait pu en faire une parabole pour nous dire
que le Royaume de Dieu est un délice. Mais il n'avait pas de violette à disposition...

Il va donc insister sur la croissance et en parlant de croissance naturelle, il fait un parallèle,
une comparaison avec la croissance spirituelle que nous sommes tous invités à vivre. Il nous
révèle le plan de Dieu. Or le plan de Dieu  est de rendre ses enfants semblables à Lui, ou
plutôt au Christ, Dieu qui s'est fait homme,  et de les rendre conformes à sa sainteté ; tout en
sachant que cela se fera progressivement. Saint Pierre et Saint Paul reprendront cette idée de
la croissance spirituelle (Rm 8,29 et 1 Pi 1,15-16) pour nous conformer au Christ mais pour
l'instant Jésus veut nous faire comprendre 2 choses :
Jésus est maintenant dans le champ des hommes pour y faire les semailles. Un jour, viendra
le temps de la moisson. Pour l’heure, confiance et espérance, la graine germe et grandit. La
première chose à remarquer est donc la foi de Jésus : voilà un homme qui fait confiance au
présent, à l’avenir, à ceux et celles qu’il rencontre. Et il sait communiquer cette confiance. Il
donnera aussi l'image du bon grain et de l'ivraie (la zizanie) mais il dira : « laisser les croître
ensemble ».
La  seconde  est  la  discrétion  de  Dieu.  Pour  Jésus,  Dieu  est  présent  à  la  manière  d’un
enfouissement  dans  des  profondeurs  qui  ne  nous  sont  pas  accessibles.  Il  nous demeure
caché. C'est par la foi et le baptême que nous recevons Dieu dans nos cœurs et là Dieu s'y
plaît. Il se plaît à y demeurer si nous lui avons ouvert la porte. Ces paraboles ont une tonalité
de confiance. Peut-être que le présent ne montre que peu de perspectives souriantes pour
l’avenir,  mais pourtant un dynamisme ou une puissance est à l’œuvre. Qu’elle nous soit
cachée ne signifie pas qu’elle soit absente : il y a des enfouissements plus prometteurs que
certaines  manifestations  spectaculaires.  Dieu  nous  dit  seulement  « laisse-toi  faire »  et  il
ajoute aussi « viens goûter à mes délices » ; « ils sont bien plus grands que le meilleur des
gâteaux si  tu  aimes  les  gâteaux ou que  la  meilleure  moutarde  qui  soit,  même celle  de
Brive ! »


